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APRES L E 
«DIMANCHE 
NOIR», 
LES LYCÉENS 
SE METTENT 
À L'ACTION 
Les élections se sont tenues il y 
a trois jours à peine et déjà, 
nous recevons des masses de 
lettres de jeunes qui veulent se 
mettre à l'action contre le 
Vlaams Blok. En voici quelques 
extraits: 

Voulez-vous, s'il vous plaît, me 
faire parvenir un millier 
d'autocollants «Nie Wieder 
Fascismus»(Plus jamais le fas­
cisme)? 

G . L . , B O E C H O U T 

J'ai lu votre tract «La vérité sur 
le Vlaams Blok». Je voudrais 
m'affilier à Rebelle, contre le 
fascisme, contre le racisme. 
Puis-je recevoir une affiche «Nie 
wieder Fascismus» ainsi que des 
autocollants à appliquer sur mon 
agenda... Je veux afficher mon 
opinion, surtout à l'égard de 
quelques-uns de mes copains de 
classe. 

B.D., WlNGENE 

Sans doute personne ne s'at­
tendait à ce que le Vlaams Blok 
remporte de tels résultats élec­
toraux. Une raison de plus pour 
faire comprendre aux gens que 
ce parti fasciste et raciste ne 
peut apporter aucune solution. 
Malheureusement, ce n'est que 
le 21 novembre que nous avons 
vu votre autocollant Nie wieder 
Fascismus. Il nous semble tout 
à fait indiqué de poursuivre cette 
campagne après les élections, 
avant que les gens ne tirent des 

conclusions erronnées du suc­
cès du Vlaams Blok. Voulez-
vous nous envoyer des auto­
collants? 

A . H . ET D . V . , B R U X E L L E S 

J'ai 17 ans et je trouve excellente 
votre campagne Nie Wieder 
Fascismus. Je souhaite adhérer 
à Rebelle. Envoyez-moi quel­
ques affiches, entre autres pour 
notre maison déjeunes. Je vous 
soutiens à 100%. 

P . Z . , G R I M B E R G E N 

Je suis un adversaire décidé du 
tflaams Blok. Voudriez-vous 
m'envoyer des autocollants? 
Dans mon école, je veux mon­
trer ma solidarité avec les im­
migrés. 

A . B . , W E R V I K 

Je commande un exemplaire du 
Petit livre rouge de l'antiraciste. 
J'espère que les résultats élec­
toraux seront bons et que l'an-
tiraçisme, l'internationalisme et 
le communisme vaincront. 

W . D . , L O U V A I N 

Je suis contre le Vlaams Blok. 
Voudriez-vous m'envoyer 35 
autocollants et une affiche 
électorale du F^TB. Je voudrais 
bien participer à la campagne 
électorale du PTB, mais je suis 
dans un internat. J'essaie donc 
d'apporter ma contribution en 
collant des affiches et des 
autocollants. 

R . P . , OSTENDE 

Je viens de recevoir un de vos. 
autocollants contre le Vlaams 
Blok. J'en voudrais davantage, 
pour les coller dans mon quar­
tier. Je veux informer les jeunes 
(etles moins jeunes) à propos de 
vos actions. Je ne connais pas 
très bien Rebelle et souhaite 
donc plus d'informations, ainsi 
que des affiches pour mieux faire 
connaître votre organisation. 

D . S . , Z A V E N T E M 

J'ai 17 ans. J'ai vu vos auto­

collants et je voudrais mieux 
m'informer sur votre organisa­
tion. Il y a moyen de comman­
der des autocollants et des affi­
ches? 

M . O . 

Je suis membre d'Agalev, mais 
après avoir lu votre journal qui 
a été diffusé pendant notre 
congrès, je constate qu'il y a 
beaucoup de vérité et beaucoup 
d'enthousiasme dans ce que 
vous dites. Je suis donc disposé 
à coller vos autocollants et à en 
donner à mes camarades de 
classe. Je vous souhaite beau­
coup de succès pendant les 
élections (et j'espère que vous 
en faites de même pour Agalev). 

W . S . , D E I N Z E 

F G T B A N T I R A C I S T E ? 
Le dernier congrès statutaire de 
la FGTB-Anvers, qui a eu lieu 
le 16 novembre, me remplit d'un 
sentiment de déception et de 
colère. La FGTB adopte-t-elle 
une position antiraciste? Le 
projet de résolution sous le titre 
«Halte au virage à droite de la 
société» est très vague. Il con­
clut par la phrase: «La FGTB 
continue de condamner avec 
véhémence toute forme de ra­
cisme dans ses excès sociaux et 
politiques». Pas un mot sur le 
droit de vote des immigrés. 
Quelqu'un de la CGSP fait une 
intervention en faveur du droit 
de vote. «Il faut que les immi­
grés obtiennent tous les droits 
politiques. La FGTB doit assu­
mer ses responsabilités politi­
ques et elle doit, en tant que 
groupe de pression, faire face 
aux forces de la droite comme le 
Vlaams Blok. Si elle ne fait pas 
cela, la FGTB s'enlisera dans 
une une attitude de faiblesse, 
comme les grands partis politi­
ques, qui se laissent manifeste­
ment influencer par l'extrême 
droite». L'intervention est re­
çue par des applaudissements 
enthousiastes. J'étais persuadé 

que la résolution serait com­
plétée par une note en faveur du 
droitde vote des immigrés. Mais 
soudain, le président, se réfé­
rant à ses principes «démocrati­
ques», observe devant les con­
gressistes que cette résolution 
n'aurait pas l'approbation de 
tous les affiliés. Après quelques 
altercations, le congrès décide 
de confirmer le point de vue 
déjà adopté par la FGTB en fa­
veur du droit de vote des immi­
grés aux élections communales. 
Certains congressistes mani­
festent leur mécontentement, 
mais finalement, presque tout le 
monde vote le texte proposé (il 
n'y a que 4 abstentions sur les 
450 participants). Il est regret­
table que si peu de militants 
prennent leurs responsabilités 
en s ' opposant à cet état de choses 
au sein de la FGTB. Si nous 
continuons à accepter cette si­
tuation, la direction syndicale 
continuera de pousser le syndi­
cat vers la droite. 

U N MILITANT FGTB, 
ANVERS 

S O U T I E N 
Chers camarades, je sais très 
bien que la modeste somme (300 
frs) que je viens de verser au 
fonds de soutien du PTB ne peut 
changer grand chose au budget 
du parti. Mais une chose dont je 
suis certain, c'est qu'elle pro­
vient directement du fond de 
mes principes et qu'elle repré­
sente un symbole de solidarité 
avec votre (ou plutôt notre) parti. 
Celui-ci ne recule devant rien 
pour défendre les droits de 
F homme dans un monde dominé 
par l'impérialisme et l'exploi­
tation du tiers monde au profit 
des pays occidentaux. 
J'aurais bien aimé participer au 
fonds de soutien avec une 
somme plus importante. Mais 
ma situation actuelle ne me le 
permet pas (pas de travail, pas 
d'indemnités de chômage, rien). 
Avec un diplôme de professeur 

d'éducation physique et sporti­
ve. C'est bizarre, non? 
Mais comme disait un proverbe 
marocain: «Celui qui te donne 
un peu, c 'est de son coeur. Celui 
qui te donne beaucoup, c'est de 
sa poche». Toutes mes amitiés. 

U N SYMPATHISANT MAROCAIN 
DE LA PROVINCE D 'ANVERS 

M I N E U R M A L T R A I T E 

P A R L A P O L I C E 
Jeudi soir le 12 novembre, à 
20h30, quelques jeunes de 13 à 
18 ans attendent devant la porte 
de leur maison. Une Opel Kadet 
GSI de la police s'approche, 
suivie un peu plus tard par trois 
combis. Avec brutalité, les jeu­
nes sont jetés dans un combi. 
On les soupçonne d'avoir volé 
un vélomoteur. Ils sont conduits 
au poste de police, où on les 
interroge pendant toute la nuit. 
Celui qui s'endort est rudement 
secoué. Les parents ne sont pas 
avertis. Vers 22h30, la police 
fait irruption au domicile de F un 
d'eux, et fouille toute la maison. 

Le seul crime de ces jeunes: ils 
ont la peau basanée. Lorsque je 
manifeste mon indignation face 
aux agents (moi, j'ai la peau 
blanche), la seule réponse que 
j'obtiens c'est que tous les gens 
de couleur sont des voleurs, et, 
aux yeux de ces policiers, les 
gens comme moi, ce sont des 
jeteurs decocktail-molotov, des 
gens du PTB. Cette expérience 
m'a encore mieux fait com­
prendre que le problème, ce ne 
sont pas les immigrés, mais c'est 
le comportement raciste de la 
police, encouragée par les 
campagnes de haine des fascis­
tes nazis du Vlaams Blok. Si 
nous voulons vraiment résou­
dre «le problème des immigrés», 
il est temps que nous les trai­
tions comme des égaux. L'éga­
lité des droits et des chances est 
là seule base de l'intégration. 
En outre, il faut combattre avec 
fermeté la terreur raciste du 
Vlaams Blok. 

N O M ET ADRESSE CONNUS DE LA 
RÉDACTION 

A lire! 
L'Affront national. Le nouveau visa­
ge de l'extrême droite en Belgique. 
Par Gwenaël Breës, avec la colla­
boration d'Alexandre Vinck. Préface 
de Maxime Steinberg. Editions EPO 
et Réflexe. 
«Comment, par exemple, le chef d'un 
groupe comme L'Assaut, est-il main­
tenu dans ses fonctions d'instructeur 
militaire, alors qu'il propage une 
idéologie nazie, qu'il a plusieurs fois 
«fait le coup de poing» avec les for­
ces de l'ordre, qu'il a participé à 
plusieurs manifestations où le dra­
peau belge est souillé... et qu'il est à la tête d'un des groupes les plus 
violents? Pourquoi le Parquet de Bruxelles qui lance tant d'affaires 
devant la justice, n'entame-t il pas de poursuites à rencontre do 
saut (alors que de nombreux autres dossiers lui ont été communiqués)? 
On sait que le leader de L'Assaut a, plusieurs années durant, bénéficié 
de la protection d'au moins un gendarme de la cellule politique. Gendarme 
d'origine flamande et dont les accointances (sans doute familiales) avec 
l'extrême droite ne font aucun doute. Le chef de l'Assaut serait-il 
«protégé» dans l'un ou l'autre service de renseignement?» (p 147-148) 
«Le Front national condamne toute action syndicale dont les effets 
s'opposent aux intérêts de l'entreprise», (p 64) 

PARTI du TRAVAIL 
de BELGIQUE 

Lt Parti du Travail dt Belgique ttt: 
un parti d'action des ouvriers 
et des autres travailleurs pour le socialisme. 
Un parti qui se met entièrement au service de la lutte menée 
par les travailleurs contre le capitalisme. 
Un parti qui cherche une voie autonome 
vers la révolution socialiste en Belgique. 
Le congrès de fondation du PTB s'est 
tenu en 1979. Mais, nous travaillons 
déjà depuis 1970 sous le nom de TPO-
AMADA. Dans cette organisation, se 
sont réunis des intellectuels qui avaient 
participé aux luttes de 1968, des com­
munistes qui avaient quitté le Parti 
«Communiste» de Belgique, des mem­
bres de différentes organisations révo­
lutionnaires, des militants de la FGTB 
et de la CSC. 
Nous constituons un parti national qui 
réunit des travailleurs de Wallonie, de 
Bruxelles, de Flandre et des tra­
vailleurs immigrés. 

Contre qui le PTB se bat-il? 

Le PTB lutte contre le grand capital: 
contre les banques, les holdings, les 
grandes entreprises, les multinationa­
les. Les moyens de production sont leur 
propriété privée et c'est pourquoi l'en­
semble de la production et de la société 
est régi selon leur soif de profit 
Ils sont la cause de l'exploitation et de la 
misère, de la réduction de la démocra­
tie et de la répression, de la régression 
sociale pour les dasses travailleuses. 
Le PTB dirige sa lutte contre l'appareil 
d'Etat actuel qui est l'instrument par 
lequel le grand capital maintient son 
pouvoir. L'Etat actuel n'est pas neutre, 
il est conçu pour et par les patrons. 
Chaque année, il transfère aux capita­
listes des milliards puisés dans les 
poches des contribuables. La gendar­
merie est la milice privée du patronat. 

Que veut le PTB? 

Le PTB veut l'expropriation sans in­
demnisation des grands capitalistes: 
leurs moyens de production doivent 
devenir la propriété collective de tous 
les travailleurs. L'économie doit être 
organisée selon une planification natio­
nale et les besoins de la population. Le 
PTB veut la destruction de l'appareil 
d'Etat actuel, la constitution d'un Etat 
socialiste basé sur l'autogestion-des 
travailleurs; un Etat dans lequel les 
fonctionnaires supérieurs seront élus 
et contrôlés par le peuple et dont les 
activités seront entièrement publiques. 
Le PTB veut une armée socialiste et 
une milice socialiste formées d'ouvriers 
et d'autres travailleurs, liées au peuple 
et contrôlées par le peuple. 
En Belgique, le chemin vers le socia­
lisme devra encore traverser un long 
processus. 
Le PTB se prononce pour l'unité d'ac­
tion sur des points concrets avec tous 
les partis et toutes les organisations 
d'ouvriers et de travailleurs. 

Le tiers monde 

Les puissances impérialistes ont amas­
sé une grande partie de leurs richesses 
en exploitant et en pillant le tiers monde. 
Après un recul marqué entre 1975 et 
1981, suite à leurs défaites au Vietnam, 
Kampuchea et Laos, en Iran, en Ethio­
pie, au Nicaragua, les Etats-Unis, sous 
Reagan, ont tout mis en œuvre pour 

reconquérir le terrain perdu. Dans le 
cadre de l'OTAN notamment, ils entraî­
nent les pays européens dans leur poli­
tique d'affrontement ouvert avec le tiers 
monde (Libye, Zaïre, Iran, Nicaragua). 
Le PTB soutient les mouvement révolu­
tionnaires du tiers monde qui se battent 
pour l'indépendance et la démocratie 
populaire. Les coups qu'ils portent à 
l'impérialisme, affaiblissent "nos" capi­
talistes et nous aident à préparer le 
renversement du système d'exploita­
tion chez nous. Les ouvriers du monde 
entier ne forment qu'une seule classe et 
doivent être solidaires entre eux. 

Impérialisme signifie guerre 

La concurrence entre les trois blocs 
impérialistes, les Etats-Unis, le Japon et 
la CEE augmente. L'Europe est de plus 
en plus sous contrôle de l'Allemagne 
unifiée qui rêve d'un quatrième Reich: 
elle est déjà la force dominante de la 
CEE, elle étend son contrôle sur l'Eu­
rope de l'Est et elle gagne du terrain en 
Union Soviétique. 
Les trois blocs impérialistes s'unissent 
dans une politique commune de pillage 
et d'oppression des peuples du tiers 
monde. Le danger de guerres impéria­
listes d'intervention dans le tiers monde 
s'accroît, comme s'accroît le danger 
d'interventions européennes, surtout 
allemandes, en Europe de l'Est. Non au 
renforcement de l'impérialisme euro­
péen, non à l'Europe allemande. 

L'expérience historique du 
socialisme 

Le PTB mène son combat en s'inspirant 
de l'expérience historique du mouve­
ment communiste international. La ré­
volution d'Octobre en Russie, dirigée 
par Lénine, puis la construction du so­
cialisme dans un seul pays, sous la 
direction du parti bolchevik et de Staline, 
ont fait prendre une nouvelle orientation 
au cours de l'histoire. La révolution 
chinoise en 1949 a ouvert la voie du 
développement socialiste dans le tiers 
monde. 

Le Grand Débat 

Depuis 1956, Krouchtchev a développé 
une ligne opportuniste en URSS: atta­
ques sans principe contre Staline, 
plans fantaisistes sans fondement 
scientifique, "voie pacifique" vers le 
socialisme. Sous Brejnev, une politique 
hégémonique a été mise en œuvre: 
course aux armements avec les Etats-
Unis, politique de la "parité nucléaire", 
agressions contre la Tchécoslovaquie, 
le Kampuchea, l'Afghanistan, ingéren­
ces dans les affaires d'autres pays. 
Gorbatchev a critiqué un grand nombre 
de phénomènes négatifs de la période 
Brejnev, mais sa politique de glasnost 
vise à donner la parole à la droite et 
l'ultra droite (Soljenitsine), ses slogans 
sur la "liberté" profitent aux nouveaux 
capitalistes de Téconomie informelle", 
sa perestroïka signifie le démantèle­
ment de ce qui restait encore comme 
acquis socialistes et l'introduction de 
"l'économie du libre marché" inspirée 
par le modèle occidental. 

Le mouvement communiste 

Le PTB se prononce pour l'unité du 
mouvement communiste international 
sur la base du marxisme-léninisme, de 
la solidarité mutuelle, de l'indépen­
dance, de l'autonomie de chaque parti. 
Le PTB est solidaire des pays qui cher­
chent leur voie propre pour construire 
un socialisme authentique. Nous étu­
dions leurs expériences positives et 
nous apportons des critiques d'une 
manière fraternelle, sur tout ce qui nous 
semble faux. 

PARTI DU TRAVAIL 
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